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5ƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭΧ

Ce que dit le décret n°2016-849 du 28 juin 2016 relatif au PCAET 

Le diagnostic comprend :
1°. Uneestimation des émissions territoriales de gaz à effet de serre et de polluants atmosphériques, ainsi 
qu'uneanalyse de leurs possibilités de réduction
2°. Uneestimation de la séquestration nette de dioxyde de carbone et de ses possibilités de développement, 
identifiant au moins les sols agricoles et la forêt, en tenant compte des changements d'affectation des terres ; 
les potentiels de production et d'utilisation additionnelles de biomasse à usages autres qu'alimentaires sont 
également estimés, afin que puissent être valorisés les bénéfices potentiels en termes d'émissions de gaz à 
effet de serre, ceci en tenant compte des effets de séquestration et de substitution à des produits dont le cycle 
de vie est davantage émetteur de tels gaz
3°. Uneanalyse de la consommation énergétique finaledu territoire et du potentiel de réduction de celle-ci
4°. La présentation des réseaux de distribution et de transport d'électricité, de gaz et de chaleur, des 
enjeux de la distribution d'énergiesur les territoires qu'ils desservent et une analyse des options de 
développement de ces réseaux
ώΧϐ

;ƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŦƻǳǊƴƛ ǇŀǊ ƭΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ

;ƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŦƻǳǊƴƛ ǇŀǊ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘΩǆǳǾǊŜ
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5ƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭΧ

Ce que dit le décret n°2016-849 du 28 juin 2016 relatif au PCAET

Le diagnostic comprend :
ώΧϐ
5°. Un état de la production des énergies renouvelablessur le territoire, détaillant les filières de production 
d'électricité (éolien terrestre, solaire photovoltaïque, solaire thermodynamique, hydraulique, biomasse solide, 
biogaz, géothermie), de chaleur (biomasse solide, pompes à chaleur, géothermie, solaire thermique, biogaz), 
de biométhane et de biocarburants, une estimation du potentiel de développement de celles-ci ainsi que du 
potentiel disponible d'énergie de récupération et de stockage énergétique ;
6°. Une analyse de la vulnérabilité du territoire aux effets du changement climatique

Pour chaque élément du diagnostic, le plan climat-air-énergie territorial mentionne les sources de données 
utilisées.

;ƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŦƻǳǊƴƛ ǇŀǊ ƭΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ

;ƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŦƻǳǊƴƛ ǇŀǊ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘΩǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭΩ9t/L
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2. Emissions territoriales de gaz à effet de serre et de polluants atmosphériques

3. Séquestration nette de dioxyde de carbone 

4. Consommation énergétique finale

5. Réseaux de distribution et de transport d'électricité, de gaz et de chaleur

6. Production des énergies renouvelables

7. Vulnérabilité du territoire aux effets du changement climatique

Premiers éléments de diagnostic

Sommaire de la présentation

1. Avant-propos méthodologique 

8. Glossaire
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1. Avant-propos méthodologique quant 
aux estimations des potentiels de réduction :
Å ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ
Å des émissions de GES
Å des polluants atmosphériques
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1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii

Sourcesde données
Ą « Scénariosprospectifs Energie-Climat-Air pour la Franceà ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ2035 » - Rapport final - Synthèsedes

résultats: directiongénéraledeƭΩŞƴŜǊƎƛŜet du climat(DGEC)du MEDDE,septembre2015
Ą « ConsommationsŘΩŞƴŜǊƎƛŜet émissionsde gazà effet de serre (GES)» : OREGES,diffusion àƭΩŀƴƴŞŜ« n » des

donnéesdeƭΩŀƴƴŞŜ« n-2 »
Ą « Évaluationex-ante des émissions,concentrationset impactssanitairesdu projet de PREPA(PlanNational de

RéductiondesEmissionsde PolluantsAtmosphériques)», MEEM,27 mars2017
Ą « Emissionsde polluants atmosphériques» : ATMOAuvergne-Rhône-Alpes,diffusionàƭΩŀƴƴŞŜ« n » desdonnées

deƭΩŀƴƴŞŜ« n-2 »

Méthodologie
Ą Pourquoidesscénariosénergie-climat-air ? LeMEDDEréalisedes« scénariosprospectifsénergie-climat-air » pour que

la Francesoit en mesurede répondreà sesobligationsinternationales,européenneset nationales.
Ą Au niveau international, des projectionsde consommationsŘΩŞƴŜǊƎƛŜet ŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴǎde GESsont à rapporter

périodiquementauprèsde différentesinstitutions.
Ą Au niveaueuropéen, la Francedoit fournir une ou desprojectionsà 2035de sesémissionsde GES,dansle cadre

du rapport sur lesmécanismesde surveillance,et ce le 15 marstous lesdeuxans(annéesimpaires). Cerèglement
contient égalementƭΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴde sedoterŘΩǳƴŜstratégiede développementà faible intensitécarboneà horizon
2050.

Ą À ƭΩŞŎƘŜƭƻƴnational, ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴŘΩǳƴou de plusieursscénariosestƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴŘΩŀǎǎƻŎƛŜǊla sociétécivile, des
modélisateurset des experts ministériels et sectoriels. La constructionŘΩǳƴscénarioainsi que ses résultats
éclairentla décisionpublique.
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Scenariiénergie-climat-air 2014-2015 : ƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜde prospective réalisé en 2014-15 a intégré les

dimensionsénergie,climatet air.
Deuxscénariiprincipauxont été construitsàƭΩƘƻǊƛȊƻƴ2035:
Ą Un scénario« avecmesuresexistantes», dit AME2014-2015, contenant toutes les mesuresmisesenǆǳǾǊŜen France

avantle 1er janvier2014.
Ą Un scénario« avec mesuressupplémentairesn°2 », dit AMS2. DeuxvariantesdeƭΩ!a{2 ont été élaboréeslors de
ƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜdeprospective.

Le scénario AMS2ƛƭƭǳǎǘǊŜ ǳƴ ŎƘŜƳƛƴ ŘΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŦƛȄŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ƭƻƛ ƴ°2015-992 du 17 août 2015 relative à la 
ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǾŜǊǘŜΦ /ΩŜǎǘ ƭŜ scénario de référence de la Stratégie nationale bas carbone(SNBC). 
Lƭ ǇǊƻǇƻǎŜ ǳƴŜ ŎƻƳōƛƴŀƛǎƻƴ ŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ƭŜǾƛŜǊǎ ǎŜŎǘƻǊƛŜƭǎ όƳŜǎǳǊŜǎΣ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎΣ ŎƻƳǇƻǊǘŜƳŜƴǘǎύ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ Ŝƴ 
phase avec les objectifs énergétiques et de réduction des émissions de GES de la France aux horizons 2025, 2030 et 2050.
Lƭ ƛƴǘŝƎǊŜΣ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŘŜ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ пл% des émissions de GES en 2030 par rapport à 1990, illustre
une façon de porter à 32҈ ƭŀ ǇŀǊǘ ŘŜǎ ŞƴŜǊƎƛŜǎ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜǎ Ŝƴ нлолΣ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ŦƛƴŀƭŜ ŘŜ нл% 
en 2030 par rapport à 2012, etc.
/ΩŜǎǘ ƭŀ ǘǊŀƧŜŎǘƻƛǊŜ ŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ D9{ ŘŜ ƭΩ!a{н ǉǳƛ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭŜǎ ōǳŘƎŜǘǎ ŎŀǊōƻƴŜΣ ǇƭŀŦƻƴŘǎ ŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴǎ 
ŀƴƴǳŜƭǎ ƧǳǎǉǳΩŜƴ нлнуΦ [ŀ {b./ Ŝǘ ƭŜǎ ōǳŘƎŜǘǎ ŎŀǊōƻƴŜ ƻƴǘ ŞǘŞ ǇǳōƭƛŞǎ ǇŀǊ ŘŞŎǊŜǘ όŘŞŎǊŜǘ ƴ° 2015-1491 du 18 novembre 
2015).

1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii



9

9ǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ 
émissions de GES
[ΩŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ƭŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ D9{ ǎŜ ōŀǎŜ ǎǳǊ ƭŜ ǎŎŜƴŀǊƛƻ !a{н

Hypothèses nationales macro-économiques : selon les recommandations de la Commission européenne, le cadrage 
macro-économique pour la France est le suivant :
Ą le PIB augmente en moyenne chaque année pour les périodes suivantes : de 1,6 % entre 2016 et 2020, de 1,9 % pour 

2021-2025, de 1,7 % pour 2026-2030, de 1,7 % pour 2026-2030 et de 1,6 % pour 2031-2035
Ą La valeur ajoutée industrielle progresse en moyenne par an de 1,6 % entre 2016 et 2020, de 2,0 % pour 2021-2025, de 

1,5 % pour 2026-2030 et de 1,3 % pour 2031-2035.
Ą [ŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŎǊƻƞǘ ǇƻǳǊ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ тн Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎ ŘΩƛŎƛ Ł нлорΦ
Ą Les prix internationaux des énergies fossiles augmentent en moyenne chaque année de 1,9 % pour le pétrole, de 1,8 % 

pour le charbon et de 2,2 % pour le gaz entre 2010 et 2035,

1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii
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1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii

9ǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ 
émissions de GES

Hypothèses nationales pour les transports (2030-2035)
Å !ƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ǾŞƘƛŎǳƭŜǎ ǊƻǳǘƛŜǊǎ
Å Développement des véhicules hybrides rechargeables et roulant au gaz
Å Transport de marchandises : report modal et optimisation accrue
Å Part des transports publics dans la mobilité courte distance en augmentation
Å Nouveaux comportements : 10 % des jours sont télétravaillésen 2030, développement du covoiturage, augmentation de 

la part des modes doux, éco-conduite.
Å Réduction de la vitesse de circulation

En 2050, si les transports en commun voient leur part de marché nettement renforcée, spécialement pour les 
marchandises, le transport routier devrait rester de très loin le mode de déplacement privilégié des Français.
En revanche le parc de véhicules devrait être radicalement transformé et constitué de voitures légères consommant 
moins de 2l/100 km, composées de matériaux recyclables et principalement biosourcésΣ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŀƴǘ Ł ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ ƻǳ 
des carburants eux-aussi biosourcés.



11

- 2015 et 2016 : 153 lgts
- 2017 et 2021 : 233 lgts
- 2022 et 2035 : 153 lgts

- 279 rénovations lourdes/an

1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii

9ǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ 
émissions de GES
Hypothèsesnationalespour le résidentiel(2030-2035)
Ą Pourlesbâtimentsneufs:

Å Respectde la RT2012entre 2015et 2020et de la RT2020à partir de 2021
Å A hauteur de 330 000 logementsentre 2015 et 2016 et autant entre 2022 et 2035 et à

hauteurde 500000logementsentre 2017et 2021
Å LuttecontreƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘurbain

Ą Pourla rénovation :
Å Poursuitedesmesuresincitatives(typeCITE,EcoPTZ, aidesANAH,EcoPLS)ƧǳǎǉǳΩŜƴ2035
Å Obligationde rénovationthermiquelorsde travauximportants
Å Développement des mesures ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘdes usages (plateformes, tiers-

financements,renforcementdeCEE,etc.) : améliorationde la qualitédesrénovations
Å En2030, 59 %du parca atteint un niveaude consommation« moyen» et 41 %un niveau

« performant»
Å 600000rénovationslourdesparan

En 2050, ƭΩƘŀōƛǘŀǘest plus dense et très sobre en énergie, intelligent avec un pilotage des
consommationsélectriqueset rechargesde batteriesdomestiquesqui est fonctionde la météoet de
la consommationdu voisinage.[Ωƛǎƻƭŀǘƛƻƴthermiqueassurenaturellementun confortŘΩŞǘŞévitant le
recoursà la climatisation. Lesmodesconstructifset lesmatériauxutiliséspermettent de réduire les
émissionsassociéesà toutes lesétapesde la viedesbâtiments.
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Hypothèsesnationalespour le tertiaire (2030-2035) :
Å Respectde la RT2020pour certainsbâtimentsavant2020et pour tous lesbâtimentsà partir de 2021
Å MiseenǆǳǾǊŜdu décret tertiaire pour lesbâtimentsdeplusde 1000m2 (rénovationde 29%du parcen 2030)
Å Evolutiondescomportements(gainsur le chauffageet la climatisation)
Å BaissedeƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞspécifiquede 15%en 2030

En2050, lesbâtimentsont a minima lesmêmesniveauxde performanceque dansle résidentiel. Enoutre, la récupération
de chaleurperdueestunepratiquegénéralisée.

1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii

9ǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ 
émissions de GES
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HypothèsesnationalespourƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ(2030-2035) :
Å AméliorationdeƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ(- 20%de la consommationen 2030)
Å Augmentationdu recyclage(aluminium,verre,papiers,cartons,etc.)
Å Récupérationde la chaleurfatale*

En 2050, les labelsde qualité permettent aux consommateursŘΩŀŎǉǳŞǊƛǊdes produits manufacturésde qualité, à longue
duréede vieŘΩǳƴŜpart, et biosourcésŘΩŀǳǘǊŜpart. Danslesdeuxcas,ilssont largementrecyclableset valorisables.
Lesmarchésde secondemain sont très actifs. La réparationest un secteuréconomiquemajeur, très structuré, avecune
forte composantenumériqueet logistique: unenouvellerévolutionindustrielle.
[ΩŞŎƻƴƻƳƛŜdu recyclagepermet uneactiondorénavantefficacede limitation de la miseen déchargedesdéchetsultimeset
stabilisés.

1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii

9ǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ 
émissions de GES
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HypothèsesnationalespourƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ(2030-2035) :
Å RéductiondeƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴdessols*agricoles
Å Evolutiondes assolements: augmentationdes légumineuses,deƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜbiologiqueet des itinérairesbas-intrants

(efficientset sobresenazoteminéral)
Å Amélioration des performances des élevages (ajustement des rations, préservation des prairies permanentes,

méthanisation)
Å Pratiquesfavorablesaustockagede carbone(agroforesterie,implantation/maintiendeshaies,etc.)
Å RenforcementdeƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞénergétique

En2050,ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜcontribuefortement à la réductiondesémissionsGESautraversde 4 piliers:
Å Lesintrantssontutilisésavecuneefficiencemaximaleet proviennentmajoritairementde filièresdeƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜcirculaire
Å Lespratiquesagro-écologiques,visanten particulierà limiter lespertesen azoteet à accroîtrelesstocksde carbonedes

sols,sontgénéralisées
Å [ΩǳǎŀƎŜde nouvellestechnologieset du numériqueest accessibleau plusgrandnombre,permettant un pilotageplusfin

desentrepriseset ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘdesperformances,notamment au traversdeƭΩŀƎǊƻŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘet desbâtimentsdu
futur

Å [ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜparticipe aux côtés de la forêt à ƭΩŜǎǎƻǊde la bioéconomie, les produits biosourcéscorrespondantse
substituantauxressourcesfossiles.

1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii

9ǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ 
émissions de GES
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1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii

Estimationdespotentiels de réductiondespolluantsatmosphériques
Les engagementsde réduction du Plan national de réduction des émissionsde polluants atmosphériques
(PREPA)pris par le décret n°2017-949 du 10 mai 2017, reprennentceuxportésdansla Directive2016/2284/UE.
Ceplancomprendun décretqui fixe lesobjectifsde réductionà horizon2020, 2025et 2030.
LesdonnéesŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞpour les années2020 à 2030, nécessairespour définir le potentiel de réduction des
émissionsdespolluantsatmosphériques,sont issuesdeƭΩŞǘǳŘŜ« Aideà la décisionpourƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴdu PREPA».
Cetteétudereprendle scénarioprospectifdit « AME2012» du MEDDE(mesuresdécidéeset misesenǆǳǾǊŜavant
le 1er janvier2012) qui a été modifié pourƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜpour mieuxprendreen compte les donnéesdu ministère
de ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜen termes ŘΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴdes cheptels. Les principales évolutions attendues reposent sur les
hypothèsessuivantes:

Hypothèsesnationalespour lestransports(2020-2030)
Å Renouvellementdu parcauto versdesvéhiculesmoinsémissifs(VP,VUL,Χ),
Å Développerlesinfrastructurespour lescarburantspropres,
Å Encouragerla conversiondesvéhiculeslespluspolluantsetƭΩŀŎƘŀǘde véhicules

pluspropres
Å Modificationdu mixénergétique(incorporationdesbiocarburants),
Å Faireconvergerla fiscalitéentreƭΩŜǎǎŜƴŎŜet le gazole,
Å Mettre en ǆǳǾǊŜles zones à circulation restreinte (ZCR)dans les grandes

agglomérations,
Å Contrôlerlesémissionsréellesdesvéhiculesroutiers.
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1. Avant-propos méthodologique 

Sources de données, méthodologies et scenarii

Estimationdespotentiels de réductiondespolluantsatmosphériques
Hypothèsesnationalespour le résidentiel/tertiaire (2020-2030)
Å Inciter à la rénovation thermique des logements (taux de rénovation du parc privé

existantet du parcsocial)
Å Application de la RT2012ƧǳǎǉǳΩŜƴ2030 : 500 000 constructionsneuvesannuellesen

résidentiel
Å Réduirela teneuren soufredu fioul domestique

HypothèsesnationalespourƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ(2020-2030)
Å Renforcerlesexigencesréglementairespour réduirelesémissionspolluantes,
Å Application de valeurs intermédiaires entre valeurs basseset hautes des meilleures

techniquesdisponiblespour lesprocédésénergétiqueset le raffinagedepétrole.

HypothèsesnationalespourƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ(2020-2030)
Å Lesprojectionsdecheptels,
Å Arrêt completdespratiquesde brûlagedesrésidusagricoles,
Å Règlementpour les moteurs à combustion interne destinés aux engins mobiles non

routiers
Å Evolutiondes méthodesde fertilisation des sols (injecteurs,pendillards, incorporations

immédiates).
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2. Emissions de gaz à effet de serre et 
de polluants atmosphériques

Ce que dit le décret n°2016-849 du 28 juin 2016 relatif au PCAET :
« Une estimation des émissions territoriales de gaz à effet de serre et de 
polluants atmosphériques, ainsi qu'une analyse de leurs possibilités de 
réduction»

/Ŝ ǉǳŜ Řƛǘ ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ п ŀƻǶǘ нлмс ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳ t/!9¢ Υ
«ώΧϐ ƭŀ ƭƛǎǘŜ ŘŜǎ Ǉƻƭƭǳŀƴǘǎ ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜǎ Ł ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ Ŝƴ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ 
de l'article R. 229-52 sont les oxydes d'azote (NOx), les particules PM10 et PM2,5 
et les composés organiques volatils (COV), tels que définis au I de l'article R. 221-
1 du même code, ainsi que le dioxyde de soufre (SO2) et l'ammoniac (NH3). »



18

Sourcesde données: OREGES. DiffusionàƭΩŀƴƴŞŜ« n » desdonnéesdeƭΩŀƴƴŞŜ« n-2 »

Méthodologie
Ą Gazà effet de serre(GES)pris en compte

L'OREGESprenden compte3 des6 typesou famillesde gazidentifiéspar le GroupementIntergouvernementalŘΩ9ȄǇŜǊǘ
du ChangementClimatique(GIECCou IPCCen anglais)comme responsablesŘΩǳƴŜvariation de la température à la
surfacede la terre. Les3 gazprisencomptesont lessuivants:
Å Dioxydede carbone- CO2 (généréprincipalementpar la combustiondesénergiesfossileset l'industrie)
Å Méthane- CH4 (élevagedesruminants,desdéchargesd'ordures,desexploitationspétrolièreset gazières)
Å ProtoxydeŘΩŀȊƻǘŜ- N2O

Les3 autresGESconsidéréspar le Protocolede Kyoto,maisnon pris en compte actuellementdansl'OREGESsont les
suivants(ilsreprésententmoinsde5 %desémissionstotales):
Å LesChlorofluorocarbones(ou Chlorofluorocarbures)- CFC
Å LesHydrofluorocarbones- HFC
Å [ΩƘŜȄŀŦƭǳƻǊǳǊŜde Soufre- SF6

DeuxtypesŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴǎde GESpeuventêtre distingués. IlǎΩŀƎƛǘdesémissionsde GESliéesà la consommationŘΩŞƴŜǊƎƛŜ
ŘΩǳƴŜpart (on parlealorsde GES«ŘΩƻǊƛƎƛƴŜénergétique») et desautres(émissions« d'originenon-énergétique»).

2. Emissions de gaz à effet de serre
Sources de données et méthodologie



19

Ą Comptabilisationdesémissionsde CO2
LeprincipedeƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜterritorial est de comptabiliserƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdesémissionsayantlieu sur le territoire y compris
pourƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞmêmesielleƴΩŜǎǘpasproduitesur le territoire.
Lesrèglescomptablesappliquéesauxémissionsde CO2 issuesde la biomassesont harmoniséesaveccellesappliquées
pour la ConventionCadredesNationsUniessur les ChangementsClimatiques(CCNUCC). Ne sont pascomptabilisées
danslesbilans,lesémissionsde CO2 issues:
Åde la combustiondu bois: le principeest que tout le boiscoupé(rejetant du carboneƭƻǊǎǉǳΩƛƭest brûlé)est replanté

parailleurs(il stockedu carbone),
Åde la fractionorganiquedesdéchetsménagersincinérés,
Ådesbiocarburantscontenusdanslescarburantsroutiers.

Ą Climatréel et climat normal
Lesbilanssont calculéspar défaut à climat réel maisil est difficileŘΩŞǾŀƭǳŜǊune tendanceobjectivesansǎΩŀŦŦǊŀƴŎƘƛǊde
la variabilité météorologique. Ainsi, les bilans sont présentésà climat normal : cela signifie que les consommations
ŘΩŞƴŜǊƎƛŜliéesauchauffagesontcorrigéesde façonà correspondreà un climatmoyen.

2. Emissions de gaz à effet de serre
Sources de données et méthodologie
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2. Emissions de gaz à effet de serre
Répartition sectorielle à climat normal

Ą Emissions totales de GES hors UTCAF(1) :
255 kt eqCO2 / an

(1)¦ǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ¢ŜǊǊŜǎΣ /ƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŘΩ!ŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ Ŝǘ CƻǊŜǎǘŜǊƛŜ

Ą /Ŝǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜǎ 
secteurs de ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ όпн ҈ύ, de 
ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜκƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞŎƘŜǘǎ όнп҈ύ Ŝǘ Řǳ 
résidentiel/tertiaire (20 %)

Sources: Oreges2017

Secteurs Résidentiel Tertiaire Transport 
routier

Industrie 
hors branche

énergie + 
gestion des 

déchets

Agriculture 
sylviculture 
aquaculture

Tous 
secteurs

hors
branche 
énergie

Emissionsde GES 
(kteqCO2 / an) 39 13 36 60 106 255



21

2. Emissions de gaz à effet de serre
Répartition sectorielle à climat normal

324 m
Emissions de GES équivalentes à un 

cylindre de CO2
(1)dôune hauteur de Tour 

Eiffel et dôun diam¯tre de 745 m

(1) Densité du CO2 = 1,87 kg/m3
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2. Emissions de gaz à effet de serre
CƻŎǳǎ ǎǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Υ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ǇŀǊ ƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜǎ D9{ (à climat normal)

Ą Emissions totales de GES du secteur 
agriculture/sylviculture/aquaculture
= 106 kt eqCO2 / an

Ą 89 %des émissions de GES du secteur 
ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎƻƴǘ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ non-énergétiques 
dont 78 % sont dues aux cheptels(émissions dues 

essentiellement à celles de méthane) et à 22 % aux 
cultures(émissions dues essentiellement à celles du 

ǇǊƻǘƻȄȅŘŜ ŘΩŀȊƻǘŜύ.

Sources: Oreges2017

Lesémissionsdu secteuragricole/sylvicolesontdedeuxordres:
ÅLes émissionsénergétiques(liées à la consommationŘΩŞƴŜǊƎƛŜύ: engins et

bâtiments
ÅLesémissionsnon-énergétiques: cheptels,cultures,certainespratiquesagricoles.

Non-
énergétiques

Energétiques Secteuragriculture 
sylviculture 
aquaculture

Emissionsde GES 
(kteqCO2 / an) 95 11 106
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2. Emissions de gaz à effet de serre
Focus sur le transport routier : répartition par usage des GES (à climat normal)

Ą Emissions totales de GES du secteur transport 
routier
= 36 kt eqCO2 / an

Ą 63 %des émissions de GES du secteur 
transport routier sont dues au transport de 
personnescontre 37 %dues au transport de 
marchandises

Sources: Oreges2017

Transport de 
personnes

Transport de 
marchandises

Secteurtransport 
routier

Emissionsde GES 
(kteqCO2 / an) 23 14 36
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2. Emissions de gaz à effet de serre
Analyse de leurs possibilités de réduction

La déclinaison de la Stratégie nationale bas carbone (SNBC) doit permettre de réduire les émissions sur le territoire 
ŘŜ ƭΩ9t/L Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлол Υ 

Basé sur scénario AMS2 en lien avec les objectifs fixés par la loi n°2015-992 du 17 août 2015 relative à la transition 
énergétique pour la croissance verte. 
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2. Emissions de gaz à effet de serre
Application au territoire des objectifs nationaux (SNBC)

2015 2030 2015-2030
% de 

réduction
Industrie 60 000   39 000 21 000   -35 %

Agriculture 106 000   85 000 21 000   -20 %
Transports 36 000 25 000 11 000   -31 %

Tertiaire 13 000   6 000 7 000   -53 %
Résidentiel 39 000   18 000   21 000   -53 %

Total 254 000   173 000 81 000   -32 %

 -

 50 000

 100 000

 150 000

 200 000

 250 000

 300 000

2015 2030

Application des objectifs nationaux de réduction 
des émissions de GES par secteurs (tCO2e)

Industrie Agriculture Transports Tertiaire Résidentiel

Cette analyse fait apparaitre que les objectifs sectoriels, 
appliqués au territoire ne permettent pas de remplir les 
objectifs globaux (baisse de 40% des émissions de GES 
ŘΩƛŎƛ Ł нлолύΦ 
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2. Emissions de polluants atmosphériques
Sources de données et méthodologie

Sources de données : ATMO Auvergne-Rhône-!ƭǇŜǎΦ 5ƛŦŦǳǎƛƻƴ Ł ƭΩŀƴƴŞŜ ζnη ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ ζƴ-2 »

Périmètre
[ΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ǇǊŜƴŘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜǎ Ǉƻƭƭǳŀƴǘǎ ǾƛǎŞǎ ǇŀǊ ƭΩ!ǊǊşǘŞ Řǳ п ŀƻǶǘ нлмс ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳ Ǉƭŀƴ ŎƭƛƳŀǘ-air-énergie 
territorial à savoir :
Ą[Ŝǎ ƻȄȅŘŜǎ ŘΩŀȊƻǘŜϝ όbhX)
Ą Les Composés Organiques VolatifsNon Méthaniques* (COVNM)
Ą Le dioxyde de Soufre* (SO2)
Ą[ΩŀƳƳƻƴƛŀŎϝ όbI3)
Ą Les particules en suspension* (TSP, PM10 et PM2.5)

Il englobe également de nombreuses autres substances : 
Ą[Ŝǎ ǎǳōǎǘŀƴŎŜǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ Ł ƭΩŀŎƛŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴΣ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ǇƘƻǘƻŎƘƛƳƛǉǳŜ Υ
Å Le monoxyde de carbone* (CO)
Å Le benzène*

Ą Les Hydrocarbures Aromatiques Polycycliques *(HAP) décomposés selon 8 espèces
Ą Les métaux lourds* décomposés selon 14 espèces
Ą Les dioxines et furanes*
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2. Emissions de polluants atmosphériques
Sources de données et méthodologie

Méthodologie
La méthode privilégiée pour la réalisation de
ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜrégionalest dite « bottom-up » : elle
utilise dans la mesure du possibleles données
(activités,émissions)les plus fines disponiblesà
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜinfracommunale (principales émissions
industrielles,comptagesroutiersΧ). Cesdonnées
sont ensuite agrégées à ƭΩŞŎƘŜƭƭŜcommunale
pour le calculdesémissions.

Lorsqueles donnéesƴΩŜȄƛǎǘŜƴǘpasà une échelle
fine, des donnéesrégionalessont désagrégéesà
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜcommunale au moyen de clés de
désagrégation connues pour ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdes
communesŘΩ!ǳǾŜǊƎƴŜ-Rhône-Alpes (population,
emploisΧ). IlǎΩŀƎƛǘdeƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ« top-down».
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[ΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ peut être modifié par des polluants, qui peuvent avoir des impacts néfastes pour la santé et 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ [Ŝǎ Ǉƻƭƭǳŀƴǘǎ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜΣ ŎƻƳƳŜ ƭŜǎ ǇƻƭƭŜƴǎ ŘƛǎǎŞƳƛƴŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴΣ ƻǳ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ
ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜΣ ŎΩŜǎǘ-à-ŘƛǊŜ ƭƛŞǎ Ł ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƘǳƳŀƛƴŜ όƛƴŘǳǎǘǊƛŜΣ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘǎ ΦΦΦύΦ

2. Polluants atmosphériques
Niveaux de pollution sur le territoire

Il ne faut pasconfondreémissionset concentrations:

Les émissions correspondent aux quantité de
polluantsémissur un territoire. Ellessontévaluées
par calculsà partir des donnéesŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ(trafic
routier, parcde chauffage,surfaceagricole,Χ)

Une fois émisesdansƭΩŀƛǊΣles substancespolluantes
sont disperséesdansƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜsousƭΩŜŦŦŜǘdes
conditionsmétéorologiques(vents,pluie, gradients
de température,Χ).

Les concentrations de polluants dans ƭΩŀƛǊ
correspondentalorsauxquantitésde polluantspar
unité de volumeŘΩŀƛǊ. Ellessont susceptiblesŘΩşǘǊŜ
quantifiéesàƭΩŀƛŘŜdestationdemesure.
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2. Polluants atmosphériques
[Ŝǎ ƻȄȅŘŜǎ ŘΩŀȊƻǘŜ

Sources© Atmo Auvergne-Rhône-Alpes (2016)

Å¦ƴŜ ōƻƴƴŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǎŀƴƛǘŀƛǊŜǎΧ
Χ Ł ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ Ŝǘ ǾŀƭƻǊƛǎŜǊ ǇƻǳǊ Ŝƴ ŦŀƛǊŜ ǳƴ ŀǘƻǳǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Τ

Å[Ŝ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ǊƻǳǘƛŜǊ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ос҈ ŘŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ǘƻǘŀƭŜǎΦ [Ŝǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ Ł ƭΩŞŎƘŀǇǇŜƳŜƴǘ 
des voitures (55%), des Poids Lourds (23%) et des véhicules utilitaires (19%)

Concentrations Emissions
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2. Polluants atmosphériques
Les particules fines PM10 (diamètre < 10 µm)

Sources: Cartographies réglementaires des concentrations en PA © Atmo Auvergne-Rhône-Alpes (2016)

Å Respect des valeursréglementaire et sanitaire => à préserver et valoriser pour en faire un atout du territoire ;
Å Un impact défavorable de la topographie et de la météorologie à la dispersion des polluants (phénomènes 
ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜǎ ǇƻǎǎƛōƭŜǎ ƭΩƘƛǾŜǊ Ŝƴ ŦƻƴŘ ŘŜ ǾŀƭƭŞŜύ

Å Le secteur Résidentiel => principal émetteur (dont 98% des émissions lié au chauffage au bois: foyer ouvert, poêle 
ǇŜǳ ǇŜǊŦƻǊƳŀƴǘΣΧύ 

Concentrations Emissions
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2. Polluants atmosphériques
Les particules fines PM2,5 (diamètre < 2,5 µm)

Concentrations Emissions

Sources: Cartographies réglementaires des concentrations en PA © Atmo Auvergne-Rhône-Alpes (2016)

Å Respect des valeurs réglementaire mais ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŘŞǇŀǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ ǎŀƴƛǘŀƛǊŜǎΧ

Å Comme pour les PM10, le secteur résidentiel comme principal émetteur.
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2. Polluants atmosphériques
Les Composés Organiques Non Volatils (COVNM)

Sources: Inventaire régional des émissions © Atmo Auvergne-Rhône-Alpes (2015)

Å Pas de valeurs réglementaire en air ambiant pour ce polluant
Å Le secteur industriel est le principal contributeur aux émissionsόŦŀōǊƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ 

chimiques et combustion) suivi du secteur résidentiel (majoritairement chauffage au bois).

Emissions
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2. Polluants atmosphériques
Le dioxyde de soufre (SO2)

Sources: Inventaire régional des émissions © Atmo Auvergne-Rhône-Alpes (2015)

Å[Ŝ ŘƛƻȄȅŘŜ ŘŜ ǎƻǳŦǊŜ ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ǳƴ Ǉƻƭƭǳŀƴǘ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜ ŘΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ

Å Le secteur résidentiel est le principal contributeur aux émissions (chauffage fioul et bois principalement) suivi 
du secteur industriel.

Emissions
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2. Polluants atmosphériques
[ΩŀƳƳƻƴƛŀŎ όbI3)

Sources: Inventaire régional des émissions © Atmo Auvergne-Rhône-Alpes (2015)

Å[Ŝǎ ŜƴƧŜǳȄ ǎŀƴƛǘŀƛǊŜǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩŀƳƳƻƴƛŀŎ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊ ŀƳōƛŀƴǘ ǎƻƴǘ ŦŀƛōƭŜǎ όƘƻǊǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜύ Ŝƴ ǊŜǾŀƴŎƘŜ 
ŎŜǘǘŜ ƳƻƭŞŎǳƭŜ Ŝǎǘ ǇǊŞŎǳǊǎŜǳǊ Řŀƴǎ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ŦƛƴŜǎ όŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜύΣ

Å Le secteur agricole est responsable de la quasi-totalité des émissions(gestion des déjections animales => 63%, 
épandages => terres arables et prairies 37%)

Emissions
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2. Emissions de polluants atmosphériques
Répartition spatiale des émissions

/ŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ нлмр ŘŜ ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ

Å¦ƴŜ ōƻƴƴŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ƴŀƛǎ ǉǳΩƛƭ Ŧŀǳǘ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ǇƻǳǊ 
valoriser le territoire

Å Pas de dépassements des valeurs réglementaires mais des concentrations potentiellement 
ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜǎ ŀǳȄ ǎŜǳƛƭǎ ŦƛȄŞǎ ǇŀǊ ƭΩha{ όtaнΣр Ŝǘ hȊƻƴŜύ

Å5Ŝǎ ƛƴǘŜǊǊƻƎŀǘƛƻƴǎ Ł ŀǾƻƛǊ ǎǳǊ ƭŜǎ Ǉƻƭƭǳŀƴǘǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘǎ ŎƻƳƳŜ ƭŜǎ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ ƻǳ ƭŜǎ ƘȅŘǊƻŎŀǊōǳǊŜǎ 
ŀǊƻƳŀǘƛǉǳŜǎ ǇƻƭȅŎȅŎƭƛǉǳŜǎΣΧ
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La déclinaison locale du plan national de réduction des émissions de polluants atmosphériques (PREPA) doit 
ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩ9t/L Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлол Υ 

En analysant les émissions de polluants recensés par ORCAE, entre 2005, année de référence pour les baisses 
réglementaires, et 2017, nous observons que les émissions de plusieurs polluants sont en 2017 proches ou en deçà des 
ƻōƧŜŎǘƛŦǎ нлнлΣ Ŝǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ōƻƴƴŜǎ ǘǊŀƧŜŎǘƻƛǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ нлолΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ ζmacro». qui demandera à 
şǘǊŜ ǇǊŞŎƛǎŞŜ Ł ƭΩŀǾŜƴƛǊΦ !ǘƳƻ !ǳǾŜǊƎƴŜ-Rhône-!ƭǇŜǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜ Ł ƭΩŀƧǳǎǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜǎ ǇǊƻƧŜŎǘƛƻƴǎ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜǎ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ƭƻŎŀƭΦ 

2. Emissions de polluants atmosphériques
Analyse de leurs possibilités de réduction
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2. Emissions de gaz à effet de serre et de polluants atmosphériques
Synthèse

Au regard des gaz à effet de serre et des polluants atmosphériques, 4 secteurs sont concernés (classés 
par ordre alphabétique) : 
ü [Ωagricultureau regard :

Å des émissions de gaz à effet de serre dues aux émissions non-énergétiques (cheptels pour 
environ 70 % et amendement des cultures 20 %)

ÅŘŜǎ ƻȄȅŘŜǎ ŘΩŀȊƻǘŜ όbhȄύ ŘǳŜǎ Ł ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴƎƛƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ
ÅŘŜ ƭΩŀƳƳƻƴƛŀŎ όbI3) dues à la gestion des déjections animales 

ü [Ωindustrieau regard des émissions de Composés Organiques Volatils Non Méthaniques (COVNM) 
dues à la fabrication de produits pharmaceutiques.

ü Le résidentielau regard :
Å des émissionsde particulesPM10 (de diamètre inférieur à 10 µm) maiségalementsur les

PM2.5 (de diamètre inférieur à 2,5 µm). Cesémissionsde particulessont dues en grande
majorité à ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴde moyensde chauffageau bois peu performants (foyers ouverts,
poêlesvétustes,Χ)

Å des émissions de dioxyde de soufre (SO2) dues aux chauffages fioul et bois (50-50)
ü Le transport routier ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜǎ ƻȄȅŘŜǎ ŘΩŀȊƻǘŜ ŘǳŜǎ ŀǳȄ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ Ł 
ƭΩŞŎƘŀǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǾƻƛǘǳǊŜǎ όрр ҈ύΣ ŘŜǎ ǇƻƛŘǎ [ƻǳǊŘǎ όно ҈ύ Ŝǘ ŘŜǎ ǾŞƘƛŎǳƭŜǎ ǳǘƛƭƛǘŀƛǊŜǎ όмф ҈ύ
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3. Séquestration nette de dioxyde de carbone 

Ce que dit le décret n°2016-849 du 28 juin 2016 relatif au PCAET :
« Uneestimation de la séquestration nette de dioxyde de carbone et de ses 
possibilités de développement, identifiant au moins les sols agricoles et la forêt, 
en tenant compte des changements d'affectation des terres ; les potentiels de 
production et d'utilisation additionnelles de biomasse à usages autres 
qu'alimentaires sont également estimés, afin que puissent être valorisés les 
bénéfices potentiels en termes d'émissions de gaz à effet de serre, ceci en tenant 
compte des effets de séquestration et de substitution à des produits dont le cycle 
de vie est davantage émetteur de tels gaz»
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3. Séquestration de gaz à effet de serre
Définition et représentation schématique

Définition : la séquestration carbone correspond au captage et au stockage de CO2 dans les écosystèmes et dans 
les produits du bois.

Stock CO2 litière et bois mort

Stock CO2 matières organiques 

des sols

Stock CO2 biomasse

Stock CO2
produits bois

Atmosphère

/ƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŘΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ 
des terres

Sources: Aduhme

NOTA Υ ǇƻǳǊ ŘŜǎ Ǌŀƛǎƻƴǎ ŘŜ ƭƛǎƛōƛƭƛǘŞΣ ƭŀ ǘŀƛƭƭŜ ŘŜǎ ŦƭŝŎƘŜǎ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ŀǳȄ ŦƭǳȄ ǊŞŜƭǎ 
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3. Séquestration de gaz à effet de serre
Définition et représentation schématique

Stock CO2 litière et bois mort

Stock CO2 matières organiques 

des sols

Stock CO2 biomasse

Stock CO2
produits bois

Atmosphère

Séquestration forestière 
nette

/ƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŘΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ 
des terres

NOTA Υ ǇƻǳǊ ŘŜǎ Ǌŀƛǎƻƴǎ ŘŜ ƭƛǎƛōƛƭƛǘŞΣ ƭŀ ǘŀƛƭƭŜ ŘŜǎ ŦƭŝŎƘŜǎ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ŀǳȄ ŦƭǳȄ ǊŞŜƭǎ 

Sources: Aduhme

Définition : la séquestration carbone correspond au captage et au stockage de CO2 dans les écosystèmes et dans 
les produits du bois.
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3. Séquestration de gaz à effet de serre
Un territoire principalement forestier

Forêts et 
milieux semi-

naturels 
63%Artificialisées 

1%

Agricoles
36%

Répartition des surfaces de la CC (2012)

Leterritoire est composéà 63 %de forêts (78 000ha),à 36 %de surfacesagricoles(44 000ha),et à 1 %de
surfacesartificialisées(1 200ha). Il y a aussiunetrès faiblesurfaceen eauet zoneshumides(25 ha).
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3. Séquestration de gaz à effet de serre
Sources de données et méthodologie

Ą Stockagede carbonedanslessols,la litière, le bois-mort et la biomassevivante
Labasede donnéesCorineLandCover(années2006et 2012) permet de disposerdessurfacesbiophysiques(forêts,
prairies,cultures, terres artificialisées,etc.) auxquellessont combinésdes facteursde stockageappropriés(données
sourcesutilisées: CITEPAet GISSOL). Concernantle stockagedecarbonedansla biomassevivante,seuleslesforêtssont
considérées.

Ą Stockagede carbonedanslesproduits bois
La base de données IGN BD TOPOpermet de disposer des surfacesde toitures des bâtiments auxquellessont
combinéesun cubagede bois par unité de surfaceainsiǉǳΩǳƴfacteur de stockagede carbone (donnéessources
utilisées: CNDBet guidePCAETADEME).

Ą Séquestrationforestièrenette de la biomassevivante
Il ǎΩŀƎƛǘdeƭΩŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘen CO2 du carboneatmosphériquenet absorbépar la forêt (correspondantau bilan entre la
photosynthèseet la respirationdesarbres)auquelsont retranchéeslesémissionsassociéesà la mortalité desarbreset
aux prélèvementsde bois. la base de données Corine Land Cover permet de disposer des surfacesforestières
auxquellessontcombinéesun facteurde séquestrationapproprié(sourcede donnéesutilisée: guidePCAETADEME).

Ą EmissionsassociéesauxchangementsŘΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴdessols
Labasede donnéesCorineLandCoverpermet de disposerdeƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴentre 2006et 2012dessurfacesbiophysiques
(transformationde territoires naturelsversŘΩŀǳǘǊŜǎterritoires naturelset des territoires naturelsvers des territoires
artificialisés)à laquellesontcombinésdesfacteursde séquestrationouŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴappropriés(ADEME).
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3. Séquestration et émissions de gaz à effet de serre
Diagramme de Sankeysur les stocks et les flux du territoire

Ą Le territoire Ambert Livradois Forez 
séquestre annuellement plus de 
GESǉǳΩƛƭ Ŝƴ ŞƳŜǘ Υ
o Séquestration forestière nette 

= 348 kteqCO2/an
o Emissions totales = 256 

kteqCO2/an
o Solde positif (séquestration) = 

92 kteqCO2/an

Ą En tant que puits de carbone pour 
le territoire, les forêts sont à 
protéger et à valoriser

Sources: Aduhme, Oreges2017
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3. Séquestration de gaz à effet de serre : potentiels de développement
Sources de données et méthodologie

Sources de données et méthodologie
Lerapport IGN« Emissionset absorptionsde gazà effet de serreliéesau secteurforestierdansle contexte
ŘΩǳƴaccroissementpossiblede la récolte aux horizons2020 et 2030 » (mars 2014) permet ŘΩŜǎǘƛƳŜǊle
stockageet la séquestrationforestière nette sur la période 2012-2030 selon 2 scenariiŘΩƻŦŦǊŜde bois des
forêts :
Ą Le scénario tendanciel projette le puits de CO2 dans un contexte de maintien des comportements actuels des

sylviculteurs. La ressourceforestière continue de croître suivant le même taux que la période récente, du fait de
ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘbiologique,de la mortalité naturelleet desprélèvementsqui sontconstants.

Ą Le scénario dynamique simule quant à lui une intensification des prélèvements de bois, par une dynamisation
progressivedes interventionssylvicoleslà où les peuplementsle nécessitentet là où elle est a priori réalisable. Les
résultatsdesscénariosŘΩƻŦŦǊŜdépendentexclusivementdesprélèvementsdessylviculteurs.
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Stock CO2 litière et bois mort

Stock CO2 matières organiques 

des sols

Stock CO2 biomasse

Stock CO2
produits bois

Atmosphère

Séquestration forestière 
nette

/ƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŘΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ 
des terres

Sources: Aduhme

3. Séquestration de gaz à effet de serre : potentiels de développement
Séquestration forestière nette
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Dansles 2 scenarii, la biomasseforestièreséquestredu CO2.
Celasignifieque chaqueannéela production biologiqueest
supérieureà la sommedes prélèvementset de la mortalité
naturelle,et celamêmedansune logiquede dynamisationde
la sylviculture entraînant une hausse des prélèvements
(scenariodynamique):
Ą Avec le scénario tendanciel, la séquestrationǎΩŀŎŎǊƻƞǘ

chaqueannéesur la période 2012-2030 pour atteindre
423 ktCO2/an en 2030, soit une augmentationde 21 %/
2012. [ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴde la production biologiqueest donc
plusrapidequecelledesprélèvements.

Ą Avecle scénariodynamique, la forêt séquestreaussidu
carbone (i.e. la production biologique reste chaque
annéesupérieureaux prélèvements)maisƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞde
la séquestrationse contracteŘΩŀƴƴŞŜen année pour
atteindre 251 ktCO2/an en 2030, soit une diminution de
28 %/ 2012.

3. Séquestration de gaz à effet de serre : potentiels de développement
Séquestration forestière nette

Année de projections 2012 2015 2020 2025 2030

Séquestration forestière nette (kteqCO2/an)
Scenario tendanciel

348 362 383 402 423

Séquestration forestière nette (kteqCO2/an)
Scenario dynamique

348 349 327 292 251
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Stock CO2 litière et bois mort

Stock CO2 matières organiques 

des sols

Stock CO2 biomasse

Stock CO2
produits bois

Atmosphère

Séquestration forestière 
nette

/ƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŘΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ 
des terres

Sources: Aduhme

3. Séquestration de gaz à effet de serre : potentiels de développement
Stock de carbone dans la biomasse vivante (forêts seules)
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La traduction concrète de la séquestration
additionnelle de carbone chaque année dans la
biomasseestunehaussecontinuedu stockde boissur
pied,et celapour les2 scenarii:

Ą Avecle scenariotendanciel, le stockde CO2 dans
la biomasseforestièreǎΩŞƭŝǾŜà 23 383kteqCO2 en
2030soit uneaugmentationde 29 %par rapport à
2012

Ą Avecle scenariodynamique, le stockde CO2 dans
la biomasse forestière ƴΩŀǘǘŜƛƴǘque 22 227
kteqCO2 en 2030 soit une augmentationde 23 %
par rapport à 2012.

3. Séquestration de gaz à effet de serre : potentiels de développement
Stock de carbone dans la biomasse vivante (forêts seules)

Année de projections 2012 2015 2020 2025 2030

Stock de CO2 dans la biomasse vivante (kteqCO2)
Scenario tendanciel

18 077 18 919 20 361 21 851 23 383

Stock de CO2 dans la biomasse vivante (kteqCO2)
Scenario dynamique

18 077 18 898 20 187 21 301 22 227
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Sourcesde donnéeset méthodologie
La substitution énergie est le fait ŘΩŞǾƛǘŜǊles émissionsissuesdes énergiesfossilespar ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴde la
biomasse. Les hypothèsesprisesen compte pour la valorisationdes effets de substitution énergiesont les
suivantes:
Å 5ΩŀǇǊŝǎlesvisionsénergétiques2030-2050deƭΩ!59a9Σla consommationde bois-énergieaugmentedanslessecteurs

tertiaire et industrie à ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ2030. On fait ƭΩƘȅǇƻǘƘŝǎŜque cette hausseest compenséepar une baissedes
consommationsdes produits pétroliers dans ces 2 secteurs. Ainsi, les consommationssectorielles demeurent
inchangées.

Å [ΩƛƴǘŞƎǊŀƭƛǘŞdu gisementde biogazest valoriséesurplaceen cogénération.[ΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞainsiproduite à partir du biogaz
est injectéesur le réseau.

Résultats
Leseffets de substitutionpermettentŘΩéviter le rejet de 20 kteqCO2/an, soit une diminution desémissions
totalesde 8 %.

3. Séquestration de gaz à effet de serre : potentiels de développement
Substitution énergie
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Ą Le territoire séquestrerait 
annuellement quasiment2 
fois plus de GES ǉǳΩƛƭ Ŝƴ 
émet

3. Séquestration de gaz à effet de serre : potentiels de développement
Diagramme de Sankeysur les stocks et les flux (scénario 2030-tendanciel)
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Ą Dans le scenariodynamique 
(hausse des prélèvements 
forestiers) et en valorisant 
les effets de substitution, le 
territoire émettrait  
quasiment la même 
quantité de CO2ǉǳΩƛƭ Ŝƴ 
séquestrerait.

Sources: Aduhme, Oreges2017

3. Séquestration de gaz à effet de serre : potentiels de développement
Diagramme de Sankeysur les stocks et les flux (scénario 2030-dynamique)
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Productionde chanvre

3. Séquestration de gaz à effet de serre : produits biosourcés
Productions

Crédit :Chanvre Auvergne

Productionde chanvre
EnAuvergne,en 2017, la culture du chanvrereprésente12-13 ha (dont 0,5 ha
sur le Puy-de-Dôme), soit une production de 61 tonnes de chènevotte, de
chènevotte fibrée, de fibre et de poussière(dont 2,8 tonnes dans le Puy-de-
Dôme). Lachènevotte,la chènevottefibrée et la fibre de chanvresont utilisées
pourƭΩisolation desbâtiments. Cesproduits locauxsont essentiellementutilisés
dansdesprojetsŘΩŀǳǘƻ-construction(Source: ChanvreAuvergne2018).
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ProductionŘΩƛǎƻƭŀǘƛƻƴen lainede mouton
Terre de Laine,SCOP(sociétécoopérativeet participative)située à Saint-Pierre-Roche
dansle Puy-de-Dômefabrique et vend deƭΩƛǎƻƭŀƴǘthermique et acoustiqueen laine de
mouton.

Chaque année, 55 tonnes ŘΩƛǎƻƭŀƴǘen laine de mouton sont
produites.

3. Séquestration de gaz à effet de serre : produits biosourcés
Productions

Crédit :Terre de Laine
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ProjetŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴŘΩǳƴŜunité de productionŘΩŞǘƘŀƴƻƭbiosourcé
Ceprojet répond à un besoindu groupeMichelin de trouver un substitut aux produits
pétroliers pour la production de butadiène, composant chimique entrant dans la
fabrication du caoutchouc de synthèse. Le bioéthanol est un élément chimique
élémentaire du butadiène, dont ƭΩǳƴƛǘŞde production est localisée dans le bassin
aquitain. Pour le producteurde pneus,il ǎΩŀƎƛǘŘΩǳƴpositionnementstratégiquevisantà
sécuriserƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘde cette matière première dont le marché risque de
connaîtredestensionsdanslesannéesà venir.
[ΩƻōƧŜŎǘƛŦserait de créer àƭΩƘƻǊƛȊƻƴ2020une unité industrielleŘΩǳƴŜcapacitéannuelle
de production de 150000t ŘΩŞǘƘŀƴƻƭde secondegénération,ce qui représenteenviron
50 %desbesoinsdu groupeMichelin au niveaunational. Ce projet dont ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜǳǊ
ƴΩŜǎǘpas encore identifié, pourrait ǎΩƛƳǇƭŀƴǘŜǊsur un ancien site GIATManuhrin du
bassinde Vichy, à échéance2020/2021.

Enfonctiondu processretenu, la quantité de biomassenécessaire
à ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘde ce projet se situerait dans une
fourchettecompriseentre 300000et 450000t/an .

3. Séquestration de gaz à effet de serre : produits biosourcés
Potentiels  de production

Crédits :Michelin et IFPEN
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vǳŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ǉǳŜ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŞƳŜǘǘŜ ōƛŜƴ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ D9{ ǉǳΩƛƭ ƴΩŜƴ ǎŞǉǳŜǎǘǊŜ Κ

1. Réduction des émissions de GES due, entre autres, à une baisse des consommations énergétiques,

2. Substitution des énergies fossiles par des énergies renouvelables dont le biogaz et le bois qui implique une

3. Augmentation des prélèvements de bois dans les forêts en accentuant la dynamique sylvicole

3. Séquestration de gaz à effet de serre
Synthèse des enjeux 
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4. Consommation énergétique finale

Ce que dit le décret n°2016-849 du 28 juin 2016 relatif au PCAET :
« Uneanalyse de la consommation énergétique finaledu territoire et du 
potentiel de réduction de celle-ci »
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4. Consommation énergétique finale
Répartition par énergie à climat normal

Ą Consommation énergétique finale* totale 
en 2015 :
= 824 GWh
= 1 489 605 allers-retours Ambert->Paris en 
voiture
= 1 aller-retour / hab.semaine

Ą Les combustibles fossiles (charbon, 
produits pétroliers, gaz naturel) 
représentent46 % ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŦƛƴŀƭŜ 
consommée

Sources: Oreges2017

Energies Charbon*
(+dérivés)

Electricité ENRt* Gaz 
naturel

Organo-
carburant

s

Produits 
pétroliers

Tous 
secteurs

hors
branche 
énergie

Consommation 
énergétique
finale (GWh/an)

1 194 236 116 13 266 824

*

*

*



Sources: Oreges2017

Ą Le résidentiel/tertiaire représente 58 %de 
ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŦƛƴŀƭŜ ŎƻƴǎƻƳƳŞŜ
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4. Consommation énergétique finale
Répartition sectorielle à climat normal

Secteurs Résidentiel Tertiaire Transport 
routier

Industrie 
hors branche

énergie + 
gestion des 

déchets

Agriculture 
sylviculture 
aquaculture

Tous 
secteurs

hors
branche 
énergie

Consommation 
énergétique
finale (GWh/an)

378 102 147 151 46 824



Ą Consommation énergétique finale en 2015 :
= 378 GWh/an
Ґ суо лто ŘΩŀƭƭŜǊǎ-retours Ambert/Paris en voiture
= 2 allers-retours / hab.mois

Ą Le bois-énergiereprésente 51 %ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŦƛƴŀƭŜ 
consommée

Ą Les combustibles fossiles représentent 28 %de 
ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŦƛƴŀƭŜ ŎƻƴǎƻƳƳŞŜ
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4. Consommation énergétique finale
Focus sur le résidentiel : répartition par énergie (climat normal)

Sources: Oreges2017

Energies Electricité ENRt* Gaz 
naturel

Produits 
pétroliers

Secteur
résidentiel

Consommation 
énergétique
finale (GWh/an)

14 192 32 60 378

*



Sources: Oreges2017

Ą Le chauffage représente 79 %ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ 
finale consommée
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4. Consommation énergétique finale
Focus sur le résidentiel : répartition par usage (climat normal)

(1)ECS : eau chaude sanitaire

Energies Chauffage ECS(1) Cuisson Froid Lavage Eclairage Electricité
spécifique

Autres 
usages

résidentiels

Secteur
résidentiel

Consommation 
énergétique
finale (GWh/an)

299 21 15 8 8 4 21 2 378

79%

6%

4%
2%2%1%6%0%

Consommation énergétique finale 
(GWh/an)

Chauffage

ECS(1)

Cuisson

Froid

Lavage

Eclairage

Electricité spécifique

Autres usages
résidentiels



Sources: Oreges2017

Ą Consommation énergétique pour le chauffage 
en 2015 :

= 299 GWh/an

Dont 192 GWh/an (64 %) de consommation de bois et
60 GWh/an (20 %) de consommation de produits 
pétroliers (fioul domestique et GPL)
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4. Consommation énergétique finale
Focus sur le résidentiel : le chauffage (climat normal)

Secteurs Electricité ENRt Gaz naturel Produits 
pétroliers

Chauffage-
secteur 

résidentiel

Consommation 
énergétique
finale (GWh/an)

14 192 32 60 299



62

4. Consommation énergétique finale
Diagramme de Sankey(1) à climat normal (en GWh/an)

Sources: Aduhme, Oreges2017

(1)Un diagramme de Sankeyest un type de diagramme de flux, dans lequel la largeur des flèches est proportionnelle au flux représenté.
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4. Consommation énergétique finale
Analyse des objectifs de réduction

Sources: Aduhme, MEDDE 2015, Oreges2017

Entre 2015 et 2035, la consommation 
ŦƛƴŀƭŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǇŀǎǎŜ ŘŜ унп Ł смм 
GWh/an soit : 
Ą Un potentiel de réduction de 213 GWh/an
Ą Une baisse de 26 %

Les secteurs résidentiel et tertiaire 
contribuent à hauteur de 76 %à cette 
diminution (baisse de 34 %)

Le secteur du transport routier contribue 
à hauteur de 13 %à cette diminution 
(baisse de 18 %)
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4. Consommation énergétique finale
Vulnérabilité et précarité énergétiques des ménages

Laprécaritéénergétiqueestunequestiondeplusen plusprégnantedansle débatsocialet
environnemental. La loi du 12 juillet 2010, portant engagement national pour
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣdonnepour la premièrefois une définition légalede ce phénomène. Est
dite dansunetelle situation« unepersonnequi éprouvedanssonlogementdesdifficultés
particulières à disposer de la fourniture ŘΩŞƴŜǊƎƛŜnécessaireà la satisfaction de ses
besoinsélémentairesen raisondeƭΩƛƴŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴde sesressourcesou de sesconditions
ŘΩƘŀōƛǘŀǘ». Par définition, un ménagese trouve en situation de précarité énergétique
quand la part de la dépenseénergétiquecontrainte est trop importante dansle revenu.
Cettepart estappeléeTauxŘΩ9ŦŦƻǊǘEnergétique*(TEE).

Un ménageest dit en situation de vulnérabilité énergétique* lorsquele TEEest de 8 %
pour le logementet de 4,5 %pour lesdéplacements.

Un ménageest dit en situationde précaritéénergétique* lorsquele TEEest de 10 %pour
le logement.
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4. Consommation énergétique finale
Vulnérabilité et précarité énergétiques des ménages

Ainsien Francemétropolitaine :
Å 14,6 % des ménagessont en situation de vulnérabilité énergétique pour leur

logementet 10,2 %pour leurs déplacements. Au total, 22 %desménagessont en
situation de « vulnérabilité énergétique » pour ƭΩǳƴŜou ƭΩŀǳǘǊŜde ces
consommations(Source: INSEE2015, données2008)

Å 10,4 %desménagessont en situation de précaritéénergétiquepour leur logement
(Source: leschiffres-clésdela précaritéénergétiqueςONPEςÉditionn°2 - Novembre2016)
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ü Le secteurdu résidentiel est le plus énergivore,à hauteur de 46 %. Les
consommationsénergétiquesdu résidentielsont duesprincipalementau
chauffage(79%).

ü Les deux énergies les plus consommées sur le territoire sont les produits 
pétroliers (32 %) et le bois-énergie (29 %)

4. Consommation énergétique finale
Synthèse des enjeux
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5. Réseaux de distribution et de transport 
d'électricité, de gaz et de chaleur

Ce que dit le décret n°2016-849 du 28 juin 2016 relatif au PCAET :
« La présentation des réseaux de distribution et de transport d'électricité, de gaz 
et de chaleur, des enjeux de la distribution d'énergie sur les territoires qu'ils 
desservent et une analyse des options de développement de ces réseaux»
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5. Réseau de transport d'électricité
Cartographie

Nom du poste 
électrique

Puissance EnR
déjà raccordée

Puissance des 
projets EnRen 
ŦƛƭŜ ŘΩŀǘǘŜƴǘŜ

Capacité
ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ 

réservée au 
titre du 

S3REnR1 qui 
reste à affecter2

Date de mise à 
jour

Olliergues 5,1 MW 0,1 MW 0,9 MW 31/01/2017

Ambert 5,8 MW 0,1 MW 0,5 MW 31/01/2017

Dore 1,5 MW 2,6 MW 13,0 MW 20/03/2017

Sources: RTE, cartographie Aduhme

Sources: capareseau.fr

1 S3REnR : Schéma régional de raccordement au réseau des énergies renouvelables. Le S3REnR a de la région 
Auvergne a été approuvé le 27/02/2013 par le préfet de région.

2 Capacité disponible sans travaux dans la limite de la capacité réservée. Cette capacité reflète la capacité du 

réseau à accueillir une production supplémentaire à ce point du réseau de transport
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5. Réseau de transport et de distribution de gaz naturel
Cartographie

Sources: GrDF, cartographie Aduhme

Ą 8 communes raccordées au réseau de gaz naturel :
o Ambert
o Cunlhat
o Job
o Marat
o Olliergues
o Saint Gervais sous Meymont
o Tours sur Meymont
o Vertolaye
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рΦ wŞǎŜŀǳȄ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ Ŝǘ ŘŜ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƎŀȊ ƴŀǘǳǊŜƭ
Potentiels de développement

AfinŘΩŞǾƛǘŜǊune augmentationdesconsommationsde gaznaturel et ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞil est considéré
quelesréseauxŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞet degaznaturelneserontpasétendus.

Cette hypothèseimplique que toutes nouvellesconstructionsdoivent se faire à proximité des
réseauxafinŘΩŞǾƛǘŜǊleursextensions.
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5. Réseaux de chaleur
Cartographie actuelles

Sources: GrDF, Aduhme

Bois

Fioul

Gaz

{ŀƛƴǘ DŜǊƳŀƛƴ ƭΩHerm
Chaleur livrée = 2940 MWh/an

Ą 3 réseaux de chaleur sur le territoire avec une 
chaleur livrée de :
o 692 MWh/an pour Le Brugeron
o 3 360 MWh/an pour Ambert
o 2 940 MWhκŀƴ ǇƻǳǊ {ŀƛƴǘ DŜǊƳŀƛƴ ƭΩHerm

Ą Soit une livraison totale de chaleur de
6 992 MWh/an

Ą Production de chaleur renouvelable (= chaleur 

secondaire) : 6 552 MWh/an soit 94 % de la 
production totale 

Ambert
Chaleur livrée = 3360 MWh/an

Le Brugeron
Chaleur livrée = 692 MWh/an

Communes 
desservies en gaz 
naturel
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5. Réseaux de chaleur
Potentiels de développement

Sources: GrDF, Aduhme

Saint-Anthème

Ą 4 réseaux de chaleur potentiels(1) ont été étudiés 
avec une chaleur livrée de :
o 793 MWh/an pour Saint-Anthème
o 1 584 MWh/an pour Job
o 830 MWh/an pour Saint-Amant-Roche-Savine
o 4 822 MWh/an pour Ambert

Ą Soit une livraison totale de chaleur de
8 029 MWh/an

Ą Production (secondaire) de chaleur renouvelable : 
7 593 MWh/an soit 95 % de la production totale 
de chaleur (secondaire) 

Ambert

Saint-Amant-
Roche-Savine

Job 

Bois

Fioul

Gaz

Communes 
desservies en gaz 
naturel

(1) Un réseaude chaleurpotentiel est pré-identifié dès lors que certainsbâtimentspublics
consommentbeaucoupŘΩŞƴŜǊƎƛŜet ǉǳΩƛƭǎsont assezrapprochésles uns des autres. Cela
conditionne le lancementŘΩǳƴŜanalyseŘΩƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞréalisée par ƭΩAduhme puis le
lancementŘΩǳƴŜétudede faisabilitéréaliséeparun bureauŘΩŞǘǳŘŜǎ.

GPL
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6. Production des énergies renouvelables

Ce que dit le décret n°2016-849 du 28 juin 2016 relatif au PCAET :
« Un état de la production des énergies renouvelablessur le territoire, détaillant 
les filières de production d'électricité (éolien terrestre, solaire photovoltaïque, 
solaire thermodynamique, hydraulique, biomasse solide, biogaz, géothermie), de 
chaleur (biomasse solide, pompes à chaleur, géothermie, solaire thermique, 
biogaz), de biométhane et de biocarburants, une estimation du potentiel de 
développement de celles-ci ainsi que du potentiel disponible d'énergie de 

récupération et de stockage énergétique»
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6. Production des énergies renouvelables et potentiel de développement
Sources de données et méthodologie

Productiondesénergiesrenouvelables
Ą Aérothermie/géothermie,éolien, hydroélectricité, photovoltaïque, solairethermique : OREGES,

diffusionàƭΩŀƴƴŞŜ« n » desdonnéesdeƭΩŀƴƴŞŜ« n-2 »

Ą Biogaz: Aduhme

Ą Bois-énergie : rapport final sur la biomasseforestière,populicoleet bocagèrepourƭΩŞƴŜǊƎƛŜà
ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ2020(IGN,ADEME,Solagro, FCBAςnovembre2009). Calculsterritorialisés(production
de bois-énergie calculéeau prorata de la production régionaleet des surfacesforestières) :
Aduhme.

Ą Déchetsbiodégradables: rapport annuel2015« surla qualitéet le prixŘΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴdesdéchets
ménagers» Valtom. CalculsAduhme. Lesfractionsbiodégradablesdesdifférentsdéchetssont les
suivantes:
Á Orduresménagèresrésiduelles(OMR): 50 %
Á Encombrants: 50 %
Á Refusde tri ŘΩŜƳōŀƭƭŀƎŜǎménagers: 0 %
Á Déchetsdiffusspécifique(DDS): 0 %
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6. Production des énergies renouvelables et potentiel de développement
Sources de données et méthodologie

Potentielde développementdesénergiesrenouvelables
Ą Aérothermie/géothermie : on faitƭΩƘȅǇƻǘƘŝǎŜque tous lesbâtimentsdessecteursrésidentielet

tertiaire chauffésàƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞsont équipésde pompesà chaleur. Parailleurs,6 permisexclusif
de recherchesde gîtesgéothermiquesà haute températureont été accordéset dont les zones
(ou desparties)sesituentdansle Puy-de-Dôme:
Å « Permisde Cézallier» accordéà la sociétéFonrocheGéothermieSASpour une surfacede 1003km2

portant surpartie du départementdu Puy-de-Dômepour uneduréede5 ansà compterdu 24/07/2014.
Å « Permisde Sancy» accordéà la sociétéElecterrede FranceSASpour une surfacede 412 km2 située

dansle Puy-de-Dômepour uneduréede5 ansà compterdu 24/07/2014.
Å « Permisd'Allier-Andelot » accordéà la sociétéFonrocheGéothermieSASpour une surfacede 1036

km2 portant sur partie du département du Puy-de-Dôme pour une durée de 5 ans à compter du
27/08/2014.

Å « PermisRiom-Clermont-Métropole » accordéauxsociétésFonrocheGéothermieSASet Electerrede
FranceSASpour une surfacede 707 km2 située dans le Puy-de-Dôme pour une durée de 5 ans à
compterdu 02/02/2016.

Å « PermisCombrailles-en-Marche » accordéà la sociétéTLSGeothermicsSASpour une surfacede 807
km2 portant sur partie du département du Puy-de-Dôme pour une durée de 3 ans à compter du
26/10/2017.

Å « Permisde LaSioule» accordéà la sociétéTLSGeothermicsSASpour une surfacede 795 km2 située
dansle Puy-de-Dôme,pour uneduréede 3 ansà compterdu 28/10/2017.
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6. Production des énergies renouvelables et potentiel de développement
Sources de données et méthodologie

Potentielde développementdesénergiesrenouvelables
Ą Biogaz : étude de gisementset potentiel méthanogènesur le départementdu Puy-de-Dôme

(Aduhme/GrDF 2012). Pour le calcul du gisement de biogaz, les gisements des matières
fermentesciblesont été déterminéset sont les suivants: lesŘΩŜŦŦƭǳŜƴǘǎŘΩŞƭŜǾŀƎŜΣles issusde
céréales,des bio-déchets des grandes et moyennes surfaces,des déchets de restauration
collective(collèges,lycées,hôpitauxet maisonsde retraite) et lesdéchetsverts.

Ą Déchetsbiodégradables: ƭΩƛƴǘŞƎǊŀƭƛǘŞde la production de déchetsest incinéréesur le site de
Vernéa (Clermont-Ferrand). Il est donc considéréque le potentiel énergétique des déchets
biodégradablesestnul.

Ą Eolien: consultationdesavisdeƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞenvironnementalede la DREALAuvergne-Rhône-Alpes
Ą Hydraulique: étude Axenne« Atlasdu potentiel hydroélectriquesur réseauŘΩŜŀǳpotablesur le

départementdu Puy-de-Dôme» pour le comptedeƭΩAdeme(Avril 2003). SurƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdu Puy-
de-Dôme,20sitespotentielsont été identifiéspour un turbinagesur le réseauŘΩŜŀǳpotable.

Ą Photovoltaïque:
Å Photovoltaïquesurtoitures : enattente donnéesIn SunWeTrust. DansƭΩŀǘǘŜƴǘŜΣon faitƭΩƘȅǇƻǘƘŝǎŜque

10 %dessurfacesdestoitures sontéquipéesde photovoltaïque
Å Centralesphotovoltaïquesau sol : consultationdes avis deƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞenvironnementalede la DREAL

Auvergne-Rhône-Alpes

Ą Solairethermique : en attente donnéesIn SunWeTrust
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6. Production des énergies renouvelables et potentiel de développement
Sources de données et méthodologie

Potentielde développementdesénergiesrenouvelables
Bois-énergie : rapport final sur la biomasseforestière, populicoleet bocagèrepour ƭΩŞƴŜǊƎƛŜà
ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ2020 (IGN,Ademe, Solagro, FCBAςnovembre2009). Calculsterritorialisés(potentiel de
développement du bois-énergie calculée au prorata du potentiel régional et des surfaces
forestières): Aduhme.

Lesrelations entre le gisementmaximal, les importations, les exportations,la consommation,la
productionet le potentiel (= gisementsupplémentaireplausible)sont synthétiséesdansle schéma
suivant:

GISEMENT MAXIMAL
Déterminé au prorata du gisement maximal régional et des surfaces boisées

(calculs Aduhme)
IMPORTATIONS

POTENTIEL
Déterminé au 

prorata du potentiel 
régional et des 

surfaces boisées
(calculs Aduhme)

PRODUCTION
= Gisement maximal ςpotentiel

(calculs Aduhme)

CONSOMMATION
(calculs OREGES)

EXPORTATIONS
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6. Production des énergies renouvelables
Répartition par énergie

Sources: Aduhme, Oreges2017

Ą [ŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ƭƻŎŀƭŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǇǊƛƳŀƛǊŜϝ Ŝǎǘ 
de 308 GWh/an

Ą Le bois énergie, principale énergie produite 
sur le territoire (264 GWh/an soit 86 %)

Boisénergie Aérothermie
Géothermie

Solaire 
thermique

Biogaz Hydraulique Photovoltaïque Eolien Déchets
biodégradables

Production 
primaire totale

Production primaire 
(GWh/an) 264  21  2  0  8  3 0 9(1) 308  

(1)Lesdéchetssont produitssur le territoire maisne sont pasconsomméssur le territoireǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎsont transportésversƭΩƛƴŎƛƴŞǊŀǘŜǳǊ
Vernéasituésur la communede Clermont-Ferrand
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6. Potentiel de développement des énergies renouvelables
Répartition par énergie

Sources: Aduhme

Ą [Ŝ ƎƛǎŜƳŜƴǘ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜ 
potentiellement exploitable sur le territoire 
représente 267 GWh/ an.

Ą 3 importants gisements renouvelables 
seraient potentiellement exploitables :
Å Le biogaz (33 %), via la méthanisation, dont les 

intrants principaux seraient les effluents 
ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ

Å Le bois-énergie (28 %)
Å Le photovoltaïque (24 %)

Boisénergie Solaire 
thermique

Biogaz Photovoltaïque Eolien Aérothermie/gé
othermie

Hydraulique Gisement 
ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ 

renouvelable

Production 
primaire 
(GWh/an)

75 21 88  66 19 20 - 267 
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Potentielde développementdesénergiesrenouvelables
Ą Eolien
LasociétéEole-lien du Livradois-Foreza déposéun dossierde demandeŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴŘΩŜȄǇƭƻƛǘŜǊ
concernantun projet de parc éolien sur la communede Saint-Clément-de-Valorgue. Le projet est
ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŜǊ5 éoliennesde 2 MW, soit un total de 10MW.

NOTAIMPORTANT: le potentiel déterminé ci-avant est un potentiel à court termeǇǳƛǎǉǳΩƛƭne se
baseque sur les dossiersde demandeŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴŘΩŜȄǇƭƻƛǘŜǊ(échéancesrelativementcourtes).
Or sur le territoire du ParcNaturel Régionaldu Livradois-Forez,ŘΩŀǇǊŝǎle schémaéolien (juillet
2009), plusieurs secteurs favorables au développement éolien ont été identifiés mais sans
quantification du nombreŘΩŞƻƭƛŜƴƴŜǎpotentiellement implantables. Ainsi, en raisonnantà long
terme, ce potentiel sera supérieur au potentiel à court terme. Lescartes ci-après détaillent les
secteursfavorablesaudéveloppementéolien.

6. Potentiel de développement des énergies renouvelables
Détail des résultats par filière
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6. Potentiel de développement des énergies renouvelables
Détail des résultats par filière

Sources : schéma éolien du Parc naturel régional Livradois-Forez - juillet 2009

Extrait de la carte des secteursidentifiés comme potentiellement favorablesau développement
éoliensur le territoire du ParcNaturelRégionaldu LivradoisForez:
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6. Potentiel de développement des énergies renouvelables
Détail des résultats par filière

Sources: SRCAE Auvergne ςjuin 2012

Cartedescommunesconcernéespar leszonesfavorablesau développementdeƭΩŞƴŜǊƎƛŜéolienne
sur le territoire de la communautéde communesŘΩ!ƳōŜǊǘLivradoisForez
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Potentielde développementdesénergiesrenouvelables
Ą Géothermie
[Ω9t/LƴΩŜǎǘpas concernépar un permis exclusifde recherchesde gîtes géothermiquesà haute
température.
Ą Hydraulique
SurƭΩ9/tLΣƭΩŞǘǳŘŜcitée dans« Sourcesde donnéeset méthodologie» ƴΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜpas de site de
turbinage sur le réseauŘΩŜŀǳpotable. En revanche,une étude plus approfondie permettrait
certainementde déterminer un potentiel en raison de certainscaptagesŘΩŜŀǳpotable situésen
altitude. Quantà la petite hydrauliquesur les coursŘΩŜŀǳΣƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴde turbinesdansŘΩŀƴŎƛŜƴǎ
moulins et le changementde turbines obsolètessur certainescentralesexistantespermettraient
ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊlégèrementla productionhydroélectrique.
Ą Photovoltaïque
Le potentiel de développementphotovoltaïqueest estimé à 63 GWh/an soit une puissancecrête
installéede 63MWc environ.
NOTAIMPORTANT: ce potentiel est constitué des installationsen toitures (61 GWh/an à long
terme) et du projet de centralesolaireau sol du Valtomsur le site du Poyetà Ambert (2 GWh/an à
court terme).

6. Potentiel de développement des énergies renouvelables
Détail des résultats par filière
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Ą SiƭΩƛƴǘŞƎǊŀƭƛǘŞdu gisementétait mobilisée,la production localeŘΩŞƴŜǊƎƛŜprimaire* passeraitde
311à 578GWh/an.

Ą Auregarddu potentiel de développementdesénergiesrenouvelablesélectriques(éolien10MW,
photovoltaïque60 MWc), les capacitésŘΩŀŎŎǳŜƛƭréservéesau titre du S3REnRqui reste à affecter
(14,4 MW surƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdeƭΩ9t/Lύsont insuffisantes.

6. Potentiel de développement des énergies renouvelables
Synthèse des enjeux
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7. Vulnérabilité du territoire aux effets 
du changement climatique

Ce que dit le décret n°2016-849 du 28 juin 2016 relatif au PCAET :
« Une analyse de la vulnérabilité du territoire aux effets du changement 
climatique»
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Lafactureénergétiquedu territoire est très élevée
En 2014, la facture énergétiquedu territoire ǎΩŞƭŜǾŀƛǘà 78 millions
ŘΩŜǳǊƻǎ. Soit2 800ϵpar habitant. Soità peuprèsautantŘΩŀǊƎŜƴǘqui
ne profite pasaudéveloppementéconomiquelocal.
[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴdu coût de ƭΩŞƴŜǊƎƛŜrisque de faire explosercette
facture.

En casŘΩƛƴŀŎǘƛƻƴΣen 2030, elle pourrait ǎΩŞƭŜǾŜǊà 200 millions
ŘΩŜǳǊƻǎsoit plus de 6 300 ϵpar habitant. CeciǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜpar la
ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴdes coûts des matières premièreset la montée en
puissancede la fiscalitécarbone.

Ą5ΩƻǴƭΩƛƴǘŞǊşǘde passerà unevraiesobriétéénergétique.

7. Vulnérabilité du territoire aux effets du changement climatique

Vulnérabilité économique

Sources: .ϧ[ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ŦƻǳǊƴƛŜǎ ǇŀǊ ƭΩAduhme
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TempératuresŘΩŞǘŞen Auvergne
Ą Actuellement: 15°C
Ą En2050 : 18°Cà 19°C
Ą En2100: 18°Cà 22°C

TempératuresŘΩƘƛǾŜǊen Auvergne
Ą Actuellement: 3°C
Ą En2050 : 3°Cà 4°C
Ą En2100: 3°Cà 6°C

En2050, Clermont-Ferrandpourrait présenter
le climat observéà AvignonŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ.

7. Vulnérabilité du territoire aux effets du changement climatique

Futurs climatiques du territoire

Sources: hōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ Řǳ ŎƭƛƳŀǘ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ !ǳǾŜǊƎƴŜ-Rhône-Alpes
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Précipitationsen Auvergne
Peu de variabilité est attendu en termes de
précipitationscumulées. Par contre, une plus
forte disparité entre jours pluvieux et jours
secsestà prévoir.

Ą Augmentation de la quantité de
précipitations journalière en période de
pluie

Ą Baissede la quantité de précipitations en
périodedesécheresse

7. Vulnérabilité du territoire aux effets du changement climatique

Futurs climatiques du territoire

Sources: hōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ Řǳ ŎƭƛƳŀǘ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ !ǳǾŜǊƎƴŜ-Rhône-Alpes
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Journéeschaudesen Auvergne
Ą Actuellement: Environ50 jourspar an
Ą En2050 : Entre45et 80
Ą En2100: Entre50et 120joursparan

Le nombre de journées chaudes devrait
augmenter.

7. Vulnérabilité du territoire aux effets du changement climatique

Futurs climatiques du territoire

Sources: hōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ Řǳ ŎƭƛƳŀǘ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ !ǳǾŜǊƎƴŜ-Rhône-Alpes
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Joursde gelen Auvergne
Ą Actuellement: Environ60 jourspar an
Ą En2050 : Entre35et 55 jourspar an
Ą En2100: Entre15et 50 joursparan

Lenombrede joursde geldevrait diminuer.

7. Vulnérabilité du territoire aux effets du changement climatique

Futurs climatiques du territoire

Sources: hōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ Řǳ ŎƭƛƳŀǘ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ !ǳǾŜǊƎƴŜ-Rhône-Alpes
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Humiditédessolsen Auvergne

Entre 2050et 2100, le niveau moyenŘΩƘǳƳƛŘƛǘŞdansles
sols devrait correspondreau niveau observéen lors des
annéesde sécheressesrecordsactuelles.

7. Vulnérabilité du territoire aux effets du changement climatique

Futurs climatiques du territoire

Sources: hōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ Řǳ ŎƭƛƳŀǘ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ !ǳǾŜǊƎƴŜ-Rhône-Alpes


